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réunion spéciale de mardi dernier, leurs qu'au sein de notre Conseil
réunion à laquelle Il fut décidé de Ville. Un jour viendra peut-etre
qu'arrta immédiat devait être mis où nous connaîtrons le fin mot de
aux travaux -de la Compagnie de l'énigme. On les échevins avaleront
Téléphone même par la force s'il les insolences et on sera en droit de
était nécessaire. faire togltes sortes de suppositions.

De toute cette histoire, très abré. -On sent déjà quelque chose dans
gée, il ressort clairement qu'il y a l'air : une odeur de fumée qui an-
mépris voulu par certains employés nonce le feu ; la bombe va-t elle
de la Ville des décisions du Conseil éclater 1 Ou bien, nos édiles réagi-

leurs agissements, travaillent au dé-
triment de la Ville qui les emploie
et les paie et au profit d'intérêts
particuliers opposés à ceux de la
municipalité. coL eiut tels

On se demande co de
employés sont assez osés pour ré.
pondre aux représentants les élec-
teurs par des haussements d'épaules
aux questions qui leur sont posées
sur l'accomplissement de leurs de-
voirs. Il faut que de tels employés
se trouvent soutenus, appuyés par
une puissance occulte plus forte que
celle des-échevins ou de certains
échevins, pour en agir ainsi. Ils
savent qu'ils n'ont rien à redouter
et se permetent
qu'on ne tolérerait

des insolenees
nulle part ail.

pendance et d'insolence qui se ma-
nifestent trop souvent parmi cer-
tains employés haut placés de l'Hô-
tel de Ville et alors on saura que
ces employés supérieurs ne sont pas
encouragés dans leurs résistances
aux ordres du Conseil par ceux qui
ont mission de prendre les intérêts
de la Ville.

Il y a quelque temps on a fait un
exemple ; la leçon aurait dû servir
pour d'autres, elle leur a été inutile,
qu'on la répète à leurs dépens.

On assure que pour écarter les four-
mis, qui envahissent les placards en
cohortes serrées, il suffit de mettre un
citron pourri dans u coin : les fourmis
ont horreur de cette odeur violente, et
s'empressent de laisser la place.

LA QUESTION RONETAIRE
AUX ETATS-UNIS

La lutte de l'argent contre l'or
aux Etats-Unis, dit M. Fournier de
Flaix, du terrain monétaire, écono-
mique vient de s'étendre au terrain
politique. La question monétaire
sert de plate-forme dans les discus-
sions et réunions ré aratoires Pour
P ec ion n nouveau président des
Etats-Unis, fixée au 4 novembre
prochain, et pour, le renouvelle-
ment, qui aura lieu le môme jour,
de la Chambre des représentants.
Il était facile de prévoir, depuis la
seconde présidence de M. Cleveland.
durant laquelle il a rendu de si
importants services à sonpays, que
le problème mio-nétaire, après avoir
tenu une grande place, depuis plus
de vingt ans, dans le mouvement
économique des Etats-Unis et même
dans leur vie politique, deviendrait
le facteur principal de l'élection
présidentielle de 1890. On ne peut,
en effet, contester que la présidence
de M. Cleveland a un caractère
essentiellement monétaire et que le

1 parti de loyale monnaie, the sound
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